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Nous sommes privilégies, comme l’a dit Carlos Sonnenschein, de pouvoir profiter d’un colloque tel que ceci. C’est spéciale à Paris : on ne le trouve pas ailleurs. En plus nous sommes privilégiés parce que je suis convaincu que nous vivons dans une période de transition dans les concepts fonda mentales en biologie. 

Michel Morange a bien exprimé une partie de cette transition dans son résumé :

« En 1961, Ernst Mayr insistait sur l’existence de deux domaines distincts de recherche, dans lesquels des questions différentes étaient posées : la biologie fonctionnelle …. et la biologie de l’évolution…..Je montrerai que l’écart entre les deux formes de biologie est en train de se réduire. »

Je crois qu’il a raison et que ce colloque l’a confirmé. 

Néanmoins j’ai sentit quelques formes de tension qui existent toujours, surtout entre les gens qui s’occupent des mécanismes en biologie, surtout ceux qui s’occupent des mécanismes au niveau moléculaire, et les gens qui cherche à trouver des applications à la biologie des principes plus généraux, en physiques et en physiologie. 

Quant à moi, je crois que ces approches sont complémentaires. Il n’y a aucune raison pour les voir en compétition. La raison pour cette complémentarité est qu’il s’agit de différents types de causalité. 

Il est facile de voir les rapports entre ces différents formes ex expliquant leurs rôles dans la modélisation. Quand on représente un système biologique par des équations de type différentiel, les processus de types mécaniques sont représentés par les termes différentiels, qui spécifient les vitesses de réaction, etc. Cela correspond à l’aspecte réductionniste du modèle. Mais on ne peut pas modéliser le système en employant ces équations seules. On doit les intégrer, et pour cela on doit ajouter les conditions initiales ainsi que les conditions aux bords. Puis on fait intégration. 

Evidemment, les vitesses (les processus mécaniques) et les conditions (les restreintes physiques et physiologiques) sont tous les deux les causes essentielles pour arriver à une explication intégrative du système. 

Cela exige des études à multi-échelles puisque les restreintes physiques et physiologiques sont imposées sur les composants moléculaires par les processus aux plus hautes échelles. 

Au cours de ce colloque nous avons vu que la modélisation peut nous apporter beaucoup de choses. On a besoin, en effet, des études à tous les niveaux, surtout quand il s’agit de la théorie de l’évolution, puisque les cibles de sélection se trouvent à tous les niveaux. Je crois que nous allons voir un grand saut en évolution culturelle dans les années qui viennent : un saut dans les concepts fondamentales de notre sujet. Nous vivons dans un période de révolution (une révolution c’est une évolution par sauts) dans notre science. 
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